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‘taa ÿlU>rt de Georgê
X t f O Z Z â X U E S

' OeoTMt «M il tiftt troil amis daiu un
M b u « r  d* t» bwUi«ui. U« ouMiakal au
teur d« la tabla laa toocii d« leur rude extt- 
taaee ; oar laun parenU n'itoiant paa riches. 
Il» (Walenl gapirr la pain «t le vin quoti- 
Waoa. n i  n'exerçaient aucun métiar, bien 
qiw leur» b n a  fuswnt vi^oureui 11» guet
taient Ma paasanU qui rentrent tard au lo- 
■to. Llvrasae'fai titube dao» la nuit, le dé- 
M i k M  ioSr lea Jamliea aont noHe« aa keur 
taat tout t ooup k daa étrea formidable». Ce» 
Inwanua, qui i r a i e n t  lou^uaeuient de 
W a en t , aymboliaeni le cbillmeot dee pé- 
S 3 S .  Grtca t  lattr intarventiaa, lea lioniineii 
kiif oot ouMü leur» devoir» dan» le» plai- 
a ln  vuloairea aot »oudais conMàeDce de
t e  ind^t*. Georget et »e» co*n|--- -
tênataot  ̂ dana laa «mbour...............

immanente issent eaux
k û a  aonr'altattié» dan» de niauval» liçui 
M pios souvaol U* ne raocuatfaieot nulle ré- 
airaoaajt lia vidaient en toute eteurité le» 
oaahaa et l«a gouaeata. Mai» perfoia il» ^  
SliMt. ■d'otl aour malraque, mettre fin

^  S  ë^înément' que l'on passe
éa ionaaea haare» a l'al tdt. dana l'ombre, et 
in'AdMdMia, pendent lo Jour, le se^nt de 
ViUa ou le aMUUirnie. De telle» imotion» bri- 
aaM ln  F Q t B m r  Dea médecins ont ooti«- 
M ^  .noB aaiu regret, que las cambrioleurs 
at lea asaasains aoiiRrent tous d'affections 
cardiaques. Pour échapper k l'angoieae.pour 
ne pas tomber dan» un paa»imisme dange- 
IMIX, iis aa ^sent d'aJcool. Dao» la peOte 
.mUe d’un reataurant louche, Georget el ee» 
faiTitte ne songeaient plua k la poTica et Us 
avaient décidé de rsat«r oisils (usqu'au lan- 
tlr-iKiit ns a'accordaieni ainsi de rapides 
«aeaaces quand ila poasédaient quelque ar- 
gaot Comma tout le monde, ils sentaient la 
•éataatté da resoe hebdomadaire.

Da 'avaient dlunié des cigares. On leur 
veraait du café et du cognac. Le moment 
MiUt venu d'évoquer le» aventures amou- 
yaiaaa. ns pilèrent des filles qm sont cé- 
IMMa aur laa Boulevards exténeura. Leur 
tangage était brutal et cy ai^ . Ain^, après 
«n repae étégairi, lea mondains se plaiaeni 
t apprécier le charme de» belle» qui po»«è- 
duit des hôtels hixueux. Mais Georget de- 
meUrail rtvaur.Il murmurait le réfram d'une 
romaace aenUmentala

— Tu pense» t Maria, dll Antoine, doni 
la barba était roum.

Bt Gevrget na répondit que par un aouri- 
rei

**•

Or, Qualave, qui était pile et glabre, de 
dara :

— Je napacte l'amoar M«« parent» se aonl 
émfeit da rudes sacrifices pour me don
ner nae cnlliire classique. Ausai depiùc 
mon anfinea, i'ai entendu vanter la passion 
el >4» magnillques désordres. Maria, donl 
ta tém M  soat ornées de cheveux soigncu 
«aoMotwaéa. qe me aemble pas moins noMi 
le W é iw  w  IM w . Mais « e  est ua péni 
raar aob» asaaciation. Il ne oonvient pas 
;^aa r«a 4a naaa aott l'esclave d'une (em 
J M  4( .«a^^«alajM jaiaaz de tan baabeur

cqnl t^t lég»e ne songe qu'à 
tre aéemlM.Je dois dii* oue tu ns manquei- 
M 9  iféeeupe; el jamais lu ne fus plw au- 
OMiaui. La 4éslr d'aOrir à Jt Men-aimée de». 
pWain taidoiuM du courage et le 1 ingtaio 
aMi. Vénus auaciU de* vertus Ceipndani 
ttltafali lÎMO d'eHa et tea regards sont mé- 
HnooiqiMa. Ta lai aa aouaii» et ie seni- 

n'iAMK aucune de nos actions II 
•ufOt que ta loi donaes on motif da Jaloueiè 
oa qoa sanajmlaon ede te soupçonne d'étre 
fcUiré vers una autca i aoua serons auseilél 
livrte à la iuaiiCA 

-  Maria aal incapaMa d une telle Inta 
■ia I a'éette Oeorgat.

Ta partss comme un enfant, répondu 
Guatave. Elle serait prête t mourir aujour 
tfliul ponr toi i mais demain elle peut l'en
«ner an bagne : e'eat l'amoun

Haoiil, au naa rouge, dit gravement ;
— Oaatara a raison n y a quatre ans, Mé 

lanie m'adorait, at o'est pourquoi elle n'a 
M  arrêter.

— Tu eomprend*, Georget, rcprli Oustave, 
■ons ae pouvons être k la merci de Mé

Osocget (remhia pour rexistence 4e su 
inallraaae :

— fa raaa alllraM qu'eUe ne poaaéda au- 
cna de an  secret». EUa me plaît, mai» }e nt 
lai raconte pa* nos expédition», eHe ne s'eii 
■oocie guère et elle ne m'a lamau interrogé. 
Cnyaa-voua que te hii permettrai* de mt 
■MMr HM* «««alion t EUe eat ieuna, elle esl

tt ^yeat lt n'ennuie loin d'eue,ja l'a 
nfi* fe ne *erai* pas aaaat *«1 pour 

lai couler ma lUierté. Je la trouve gaaVille. 
Je ne l'aiia* pas.

— a  ta aa raima» paa, 
ne aa« aeUa ronx, donne-la-____

-r Oai,,daaaa Maoul, doan»4a-sau* I
■* Saateti* caeelat :
— Ca * M  aa a(et la prauva de ta eincé 

iIM.
Mai* Georget étaH devenu Iré» pile :

. — PtarwMi m'iavnsst'Vaaa oatle épreu 
tre f crla-t4L 8< vou* doutes d* moi, *i voue 
IM  rafardea eoaune an Helie, comme nn

. dit le grand Antoi- 
a-naoT I

Paslbel à U N ,  ka M  al M  Avril ItM 

Nsa* QM*kai I* iasHval orgsnlsé pow Iss II 
M  II fWK>saia ds Ftqu»s, par la coonti d «  I»- 
b» de Wa»»aiina, Éiiâmam si Vsubaa. IJOD 
iana  #  ariasai aeroot Urisa aa sort entia toal»» 
«a ssiMfa UMlantn. U  Mpuiatioa WM** n- 
w p »  k tm visgiar» l'æcu»tf k plas sywrsihiaus. 
^  m» a»ra frkcédé» d'ua* rssoe « i l ^  m  
M. M M *  «ss armas aait Ihu ls landi II avril.

11 Leavrat, k  U  Avril

s. je n'ai> 
ai jamais 
; et je ne

traître, dites-le francbemenL Certes, 
me pas Maria. Mais je ne consentirai. 
k voue la livrer. Elle m'appai^ent et je 
vous la céderai pas. Je moumais pour ne pas 
subir cette humiliation.

— Calme-toi.dil Gustave.Nous savons que 
tu es un loyal camarade et nous voyons bien 
que tu n'es pas asservi & cette femme. 11 eet 
tempe de renlrw. ^

Ils sonl sortis du cabaret et ils traversent 
la plaine fertile on rôdeur». Souvent ils ont 
attaqué sur celte roule déserte, un maraî
cher qui revenait des Halles ou un malheu
reux cocher de Hacne qui n'avait pas craint 
après minuit, de conduire un client dans la 
banlieue. Il» vont paisiblemenL Au loin, 
on aperçoit les tremblanles lumières de Pa
ri». t.es lanlernee de l'octroi s'élèvent, e'a- 
bais-ient, décrivent dea courbes ; c'est com
me uns danse dc faux follets. Dans le ciel 
pur el troid, U>8 étoilée semblent grelotter 

Soudain Antoine jette un foulard sur la 
bouche de Ceorgel II le miverse et Raoul 
enroule rapidement une corde autour dc Ma 
-braa et de ses jambes. Ils transportent le 
camarade daa* ua terrain vagua, prè: des 
fortlAcations Gustave les suil. 
le maison n'est h pn 
sage d'un agent n'est 
vrent Georget de son bâillon.

— Je ferai ce que vous voudrex. gémit le 
malheureux Je vous donne Maria ; maia ne 
mé tuei pas.

— Héla» I dit Gustave, crois-ta que nou» 
aJlons te frapiier parce que nous sommes ja 
loux de ton bonheur ou parce que nou» con
voitons celle que tu aimes T Mon pauvre ca
marade. noui somme» obligés de te auppn- 
iner parce que tu e* égaré par la passion et 
quêta folie pourrait nous perdre Tu ne nous 
inspires ni haine ni jalousie ; nous avons pi
tié de ta faiblesse.

— Laiseet-moi vivre, supplia Georget. Je 
ne la reverrai plus I

— Tu es «incére, répondit Gustave, et ce
pendant lu disais — il y a quelques minutes 
— que tu mourrais avant de renoncer k Ma
na. Tu croi» en oe moment que lu pourrais 
vivre »an» la revoir Si nous cédions à ta 
prière, tu serais demain auprès d'elle el lu 
ne nous pardonnerais pa* de t'avoir tenu en 
notre pouvoir 11 ne convient pse que lu de-
ieone» notre ennemi.
— Je serai votre ami fidèle. Je n'oublie

rai jamais que vous m'aureï fait grécc de 
la vie Je ne reverrai plus celle qui m'a élé 
funeste Je la hais I Mai.s ne piquez pas avec 
vos couteaux. Je ne vous ai jamais fait de 
nal.
— Mon panvrc Georget, di.« nous seule- 

inent À elle «oanaU l'assassinat dc la rue 
de Clidiy T

— Elle ne sail rfen.
— Et to vol de Vorsallles f
— EUe ne sail rien Ah I Raoul me trou* 1
— Tu ne lui a« poinl parlé du vieillard qui 

. élé étranglé é Vaugirard f
— Asset. AnNnc TMais lu ne lues I
— Eli bien, réponds'l
— Elle ne sait rien I
— Meur» donc en pai* I

C'est ainsi que Georget expia le crime d'a
voir aimé Le* journaux onl rapporté celte 
histoire véridique et d'une horreur digne de 
-̂ iiaketpeare Mais on k attribué i la jalou
sie celle exécoüon qu» n* fut qo'une mesu
re de prudence Lee trois compagnons, qui 
étaient gens d■e*périenc  ̂ savaient qu'il ne 
laul pas associer k de vastes projets lee 
amant» éperdu* II» alflrmèrent celle vérité 
en perçant d'une vingtaine de blessures leur 
infortuné compagnon

Ils constatèrent »oigneo»empnl qu'il ne vi
vait plus Tristement, ila regardaient le ca- 
lavre et le terrain, ft l'herbe pauvre qui bu
vait le sang.

— Pauvre Georgel I murmura Gustave.
— II le fallait, dit Antoine.
Silencieux. Raoul s'éloigna. II marchait 

vers la porte de Pari*.
— Où vas-tu T Le* employés de l'octroi te 

verront passer 11 y a peut-être de mauvaises 
taches sur lee vêtements

— Je veux trouver Maria, répondit Raoul
— Il «era temp* demain de régler »on 

'dropte
— Tu ne penses pa». Interrogea Ouslave, 

que ie maUiem-eux Oeorgel avsit pour elle 
les secrets t .

Mais Antoine affirma t son tour ;
— Bile ne sail nen I Nous la chercherons 

en*eml>le. Raoul I
Lea deux hommes échangèrent nn regard 

liaineux. Inslinctivement il» portèrent la 
nuin t la poche de leur veelon pour sentir 
qu'ila avaient leurs couteaux. Tandis qu'ils 
se din^aienl sans peur ver* l'entrée de Ih 
ViBe, Gustave se réfugia vers la banlieue en 
maodi.osant Ero», qui esl aan» pitié pour le* 
gens honnêtes et même ponr le* criminel».

Toutei let (eauMt qui obI «m ent  la 

m ^tB w  oirt <k bonne keiK det rida 

—  ItptMeJoie.

Lt  miytine est ctutée par le mtu> 

vaii (onctioniMiaeiit d e Ttihinitc.

Let Fflule» Pink gucrittest let'nuu- 

vait ettomact, donnent de bonnet diget> 

tiou, purifient, enrichitieiit le tang et 

tonifient let nerft.

ntmmu k ̂  kmm rmmnti \m é» totr*

cution durera trois heures «t sera roupéa en Irofs

rtrtk« avec repoti. Le prix des Diaces esl fixé à 
fr&noi pour les places numérotes el 4 3 Crânes 
pour l€s placofl non numérota.
On p2ul retenir par oorrespondsnce dea place» 

numérotées et non numérotées, sn adressant un 
bun Ue puëte au comité directew de ia société (ie 
ntueigue de Tournai, 83. me 8aifil MarttQ, à Tou^ 
nai, et en y joignant 0,20 centimes pour les trais 
denvoi

La coramissoln des (êtes de Butiy organise 
pour ls dimanche 28 Juin un testivat auquel sont 
conviées les soct<̂t6& musicales, les compagnies 
de aapeuni-pompiers. et les soclétéi de ^nmas- 
tique de la ĵ gion.

Concours de Chefs de Mu«lquea Mllltalirs

jury. iorni« oe pruiCMcurs ou ixjnaervaioire 
national de musique, de compositeurs et de deux 
ctiets de musique militaire, sera présidé par M. 
Gabriel Fauré, directeur du Conservatoire.

Une épTMjve éliminatoire (hamnnie), qui oons* 
litue la première partie du concours, est fixée au 
U  inars procliain et sera passée, oomme précé
demment, au chel Ueu de chaque corps d’armée.

ves instrumen
---- -----i aeront subies
I local désigné par le irouvenKur

FUNÉRAILLES
Lm  personnes oui par oubtT '̂auraient b u  

reçu d» letli« de faire-part de 1̂  mort de 
sieur

M W /
VEUT ZC DAME BL08 W nm OU CK

eo yfm» el SflrUiieux. Obevalter de ls 
d’hooMiv. lUulftlre ds deua aédattiM 

de sauveuge. Bx-Uctnsnaol d'arUUsrie boMIs 
pendant le Csmpagne ds 1870-71, ls«eapâuine 
au 4* réffimeiit diniaalerie tsrrttorlsle, Xaden 
ComaandaiBl d« Bataillon dss «apSMrsPow 
piers ds Ulle,, Ancieii Présidsoi dn GoneeU 
d'srrondiSisiniBt AdcIso oonsaOler 
Pmsier Vins Présidsoi sus ftanveieurs du 
Nord, Ancien FiésMenl dtt Cercle Bortieola, 
Présidsni d’hocuMur ds U rrançaies, etc. 

décédé a UJlc, ie S Mars 1906. dans «a jcJxaii- 
tièine année, sont priées de considérer le préseni 
avlfi conmw une invitaticn à assister aux CONVOI 
et SERVICE qui auront lieu le vendredi 6 dudit 
mois, è dix heures et demie, en l égliae Saint* 
Mictiel, sa paroi&̂ e 

Inhumation au cimeti^ da l'Est, dans le caveau 
d'aUente

l.'aü̂ mbiée k la maison mortuaire, 14, rue Ni 
jitts-Leblanc, è dix heuree un quart.
Les Dames sonl priée* d'y issMer.

Lê ConiêU â'adminUtratiùn de la Soeiéié df 
l^cowt mutuüU dtt Vopag^un et Smptûuét dv 

et Ju Nord de (a Fr jnoc a le regret de voû  
aire part dî ia mort de Monsieur

Vktor-Aiiié-JMii*BMtMt ORUEZ
NégoeiaiM eo Vias el SpiriiuMis h LUle 

QievaHer de U  Ugion dlwnneur 
bre hMiorsire députa le 30 septembre I87S 

décédé & Ulle. le S mars 1908, dsns aa Go* année, 
at vous prte d’assister t ssa FUNERAILLES qui 
auront üeu ie Vendiiedi 6 dudit mois, à M) beu- 

!8 4, en l’église Saiiit-Miciiel. sa paroisse. 
Innuiunalion au cimetière de ('Est dans le oa- 
nu d'attente
L’assemblée è la malson mortuaire, 14, rwe Ni- 

co1aA-l>eblanc, lt 10 heures i/4.
Les Dames sont priées d’y assister.

BBllETi Ê C f l i i p

u  ConMil fjldmlnlsIraHoH tU ta SoeUU ic 
Secourt Mulutlt det • Anelent Sout-OJ(icleri ae 
LlUe « a le regret de vou» faire part a» la mort 
de Monsieur

Victor D R U E Z
Membre honoraé̂ e 

décédé è Lilie le 2 Mars 1906. dans sa soixantiè
me aniiéti et vouâ prie d'assister à ses FUN£- 
n.\lLLL:S qui auront ii«>u le 6 Mars l'J08, ô dix 
heures et demie du matin, en l'Oglise Saint-MI 
cbel. sa paroUse.

A.ssemblée è la nraison mortuaire. 14, rue Ni- 
colas-Leblanc. à 10 heures un quart.

Se grouper au Drapeau 
Les aociiHairee sont priés de 

l'insigne

▲ U R IC t T L T lJR E

Marcbé a u x  grAlas de tiill»

LiHe, 4 mari. 19M 
TFMpéBATVRg. — Nous avons eu un retour otten- 

sif de {'hiver avec venl. neige et giboulé?̂ . C'est 
évidenmtent la «aison et nous devons nous atten- 
 ̂ ~ e è des intempéries.

> Mrticuüer è aianaier pour le moment 
<tes réonlles.

> vendent 21,75 et les blés cot%

r Hétat <

Les bons U n
ranU 21^5 à tl,50 „___

Fartaee. — Prix tort calmes et vent̂  twijours 
laborieuse de W,>» k 30,50 suiwit m^ues el 
mouture. •

Grains ffroealers. ~ Les seigles restent calmes 
h 17,75 rendus nos gares en disponible et AS,»- i
18.25 sur les mojs sulvant«.

Orgfifl. ralmes ; Russie diî nomblas 17J5 : Al- 

îsw Dunlerq!» «Iwnier»5.5
Escourgeons pays 19,50 ft M ; Beauce fOi5 0^ 

ges de pays 19^0 à S0.t5 rendues Mais beaucoup 
lus termes par suite de la rarelé de la marchan
se. On cote les Tonkin disponibles 18.» : Da

nube l^i5 . Plata 18,50 Dunkerque A livrer 6 de 
juillet nata 16,35.

Avoines soutenues ; jaunes de pevs disfonA>let 
nja . nmrs*avril 17^  , six de mara l?.*̂  ; qua
tre de mai 18,•• rendues parité Lille . Iil̂ oto 
dejilus

oses. Lins : Marcbé aoyte-
------nottanta tenu» R.50 ft 26,50 se

Ion position ; janv fév.-mars 25,50 ; mars-avril- 
mai 25,5̂ 8 ; mai-juin 2S,7!l ; juin-juillet M,-» ; 
juiliet-aoOt 26,S5.~ Lins Bombay, fév-mars 30,lA; 
mmmai 29,75, - Lins Calcutta. avHI-maj 28is.

Collas Cakulta bruns, avril-mai 83,» ; Cohas 
Cawnpore brune, mars-mai 34.3/8 ; Cawnpore 
jaunes, avril-mai 36,75 ; Guzerât jaunes, avrils 
mal 87,3Æ . Ferraepore, nrors-avril — Co- 
torw Boml^y. mars-avril 14.7,« ; Egypte, mar» 
«.l'a. — Pavots Bombaj Calculta, avnl juin

Cest par erreur que noas n'avons pas mis 
au bas des pages littérairea publié hier 
sous le litre : « «tes Trois Couleurs •, la si-

ilume de MM. Henri Me«séant et Arnaud deplume d( 
Laporte-1■Lalanof.

feMlval A HeflenM-UUe, le 12 AvrN 1906 

Le oocNltd organisateur du festival vient de dé
cider que las adhésions sersient reçues jusqu'au

oMaasous les primes âflectéss

, accordéonistes,
elc. - Ire nrime, MO imoa ; r, 250 , r. ISO ; 4*. 
m  ft. rv. w  fr. fO tr. ; r. b  tr. ; 8*. 25 tr. ; 
«Tts fr. : 10*, 15 trsDtt.

Aux chef» : « prtBXa.d* 19 franc».
Hanaont»* *t l*ai»f<> k iil»l«o» (prtrm» »upplé 

nMntalrea). — 11» ^ S » ,  {winiics ; i-, M  fr. i 
r, w  franc».

a»«*sra pompi»r* *1 and*t* «iHlairai. — lr» 
l^m*. u» ir. : r, tu fr. ; », I» fr. ; 4\ I» lr. ; 

:*,litl-.:r,ts Iranc*.
Aux pnaidmi» ou oomm*ndanU : I prima* d* 

■ (Mne*.
Prix II» Mr 11* cMe eMaol** (pomplen »t M- 
•a* milltalri*). — ter prix, M francs jiv M fr. ; 

îl-,»*-. iS'.Bfr. l#fr^:r. W fr.

r, m M n».
Aux cMi ; t prin** «* H  tniM*.

SaeUM 4* lBilt~ii, «a TaOTMl

H. BOmBOTTS IIU

C O M M E K C K

Ibrclil IW»r «a I aur» ISW

Un». — Le» affaires en lins île Ru»«ie rexlenl 
caiDK*, ■*( ^miquw pelH! kx> achetés en rout» 
I laau ae peuvent compter comme une amél 
tion Lr» prix restent Isibles.

En Une de paye, ies apports sont faibles el 
tnslgré cela les prix sont en laveur de» ache- 
‘Turs.

rns. — situation sans changement On .signal» 
cependant quelques alTaires en Ois sets, mais t

TuUe*. — La fabrique continue k recevoir des 
peut* ordr»».On aent qae le mai'chandiM manque 
dans les magasins de détsil i,a prr,durtioa eat 
■ensihteinent réduile *t ls sera davmtaoe si la 
vente boude.

!■«•*. — Le bmt a remonté «t s'est tenu ternie 
Cet* » provoque de» afiairat en aie» qui étaient 
lt calmée de|^ quelque lemut.

CoteM. —Tetrut eat resté bible retle *emai 
e et t  vMie a laltitl Ota ji'lnquièie pa» auln 
wiuraja ntatufe. qui eat Irèi en/ngf C é ^  
am elk a immédialëiMnt décidé de rédukv I» 
rodudion afln 4* m*inleuir Hlqullibr* *l M» 
rix-
Ce malla le Havre colall 11, la lermetur* M  

ou» »*t pa* *irivt* k I* dernier» heur*.

I N D U 8 T B I B

•MUhafl*. - U  Journal la • Métallurll* > 
mne le» reiueigneaienl» iiuivinl* *ur la «Mua 
fc (KUrur^i^ 4*m le NMd ^
La aituatlon reste difOcil* pour laa lanimolrs 

U  coocurrano» d*s uslaes de I Est. qal paiaisaaH 
•e ralentir, reprend ivac plus d'tprate et exero» 
on* nouvelle inihienc* déprtininte eur 1»* cour* 
qal n* ptrviannent pa* I. *» maintenir aux si 
— IX p*tqtd»nls. Peur 1» momenl̂  tea mallna

poarTn___________________ _ __________
4u* d* iMvaiUsr é ém coodlUow a<i*»l

L'ace**! antra la* chutcnnWs *1 I»* I. .

s w r i s r r  s s
qaa »l *• AÜaai*#». D »»rail rsvtat ekaqa* Cl-

MMiMOIIiSLUCULLUS^
La dorée de Jasrwl ea aacaeaUUaa d* «aa-

Ire laiaKtw •>» la veiii*. . .
Temps preUble. — Un Itmp* Irais eal pro- 

bsble aveo quelques ondées

b u l l e t in  m k t b o h o l o q i q u e

d« 4 Mars

Bironaire 1 1 h. du latUa TU*/-.
BsiMt dspui* 1» veille, 0-/*l.
Teœplretori dé^’ilr ■
TemparsUrM •xlrtm»» dapuU M hearM : Ul- 

nima + t'I iltelnt oe matin t einq heura». -r 
Miitmi : 4-;i'»tUiel Iliaraotr I trot» hsarsa. 

Bial liyframatrlqiie : H.
Haulaoi d'MU taaillé* di 
UirtoUoo do vtat Sud-I 
Etal do d»l. Tria ni 
Baromètre à nlaoll

les allaire». qu. 
ilulOt restrainlee
leiins se traitent a ___

gs< intermédiaires très i

le mauvais lampe conliiiue:

I ne pa* oublier

Exécution d'ordres en Bourse de Parla, 
moyennant 1 fr. S5 par mille, tous 

frais__comgris.

Ordres en Bunrse dc LHle aux conditions 
offlciel̂ s

Le» ordre» pour l'élriuifler élant exé
cutés par agents directs aux iJnur»e.'= 
respecWs, sont facturés aux condition? 
le» plus réduites.

SCQNERB. F A y i^  ft ^
8 ,  a r a n d ^ P U M . -  L I L L I

0RGA.1E DB U lUISO» '.

LE RENSEIGNEMENT GÉNÉRAL
Paraissant le Dimanche 

Abonnement : f  francs par an

ROUBAIX-TOURCOING. - 
9» .000 kilos dont détail suU :

Le matin : Sur Janvier, 5.000 kil ft 4-95 ; sur 
mam, 5.0UO kil. a 5.225 ; 5.00 HI. ft 5.40 ; sur mai. 
35.000 kil ft 5.225 ; sur juilfeet. 5.0UU kil. ft 5.125 
MT êepierübn, tO.OtX) ktl. ft 5.05 ; sur octolM̂ . 
iii.oeo kil ft 5.05 ' sin* décembre, 10.000 kil. ft 6.9n 
i ctai : 85.000 Uk».

Le soir ; Sur mai, 5.000 kil. ft 5.25 : sur j\Un, 
SOüO ki) ft 6.20. — Total ; 10.000 kilos. — Enaem- 
We:t5.«*ttlo..

Ijptln et soir : Inchanges.

M A R C H E S  D E  P A » 9 I S

Bourse commerciale du 4  mara

coims D^ù-OTt^nE

UHaa

.CONSTIPATION

_  aoa< «nérO Mr rtmU *  <• m uttm

P O U D R E  L A X â T I V E  R O C H E R
VOtetïta *  DArOAAirrS «  AMUBUAOnB

Col sas
SOJ'AJUS 

Coat . 
Profib 13 .

si il

R 0S IE R S 5 : 100 pour ao tr 
franco de tous FRAM

sreelnstrQotUni poor eolture. CATAXjOOUBS 
intÉreasant tous amateurs deflcurs#rom ettronco

6 S I D 4  Bnni8,i i-numtMrtiSrMM-tfcM)
La plus importaî te maison dti monde pour ro
siers ; DOS proUeils sunt plus forU,plus rûüslsjits 
et meilleur marché que partout ailleurs.

LES EFFETS DU FROID
Cest «u rafentissemenl dea fonction» de la 

peau qu'il faut attribuer la oluparl de» affec
tions qui sévissent k cctte époque de l'année 
Bn effet, pendant la saison chaude, la sueur, 
liquide d^xcrétion, de dépuration du sang, 
élmine hors du corp* des résidus ■ chtorure 
d* «odium.des acide» nvs, de l'urte et autres 

oduit», dont l'élimmation eal nécessaire 
•, le troid, en diminuant la sueur, rend cet

la élimination immrlaite 
De Ik. la recrudiBscence de loutes les affec 

Uon» de la peau, de tous let vice* du sang 
ecfénos, aicéres variqueux, etc., et la vo- 

leuiours croisaanle dd» sérieax remède» 
que

l f  W M  M Z lu e
nie Mlli Mitt-tontive

____ jl le* affection» l*a plu» rebellaa el
plu» anciannea. La Déiaratil D»l»a»na», 

aat recommandé par l*a médecins le* plus 
«I r*nom pour puriRar W sang dan» l*s c** 
■ét Dartra*. Bciémaa, Ulcéra* de varie*», 
Aereté*. Clous, .Vioa* du **»«. La Oaooa é
iV9BCS.

Le laa naa I tlal» fleaarltva a'emplole
oomoie une pommade- — Le n^l dan» là lr 
rilaliaa*. Inipcligo, Boulon*, Plaie*. Aboé*, 
Claiw. L* n« 2 poar le* Rciéma^ Dartrea. 
Acné, Ulcéra* da varice*. La a* i  dan* laa 
agtcUvti paraaltaira* at l*a PlaiM aaolea- 
aa*. — L* prix aat da 1 tr. iS la po(,q«al 4 a'*a 
aoit le aamtra 

Pharmaoie Du.-, 
la ma d» Roubaix,

i v m m  I u  o v v r w r  ACnNf.
D n  aHaataUoqa Ite-personne» gntrtit faf- 

«attlont datant 4a r j  m  *t nhit tant k i- 
dIaroilUBa é» tom enx ont ao M « a l  lad*- 
taaa*. m m

0 4 L C N D R I C I I

C O t J H »  D U  F R È T

Le» grandes e*us en SeUie, oO la navigation

MélaUnrgla, Totam *1 Bauta-roamaau
nxin 17», >■ i StMlla-MauhauM

■odéMa divertaa 
Margarlnart* da Béthune. IjO.» ; Mordarit» 

•I Ti»sia»» Mécanique» d» §*mt.<^iiiiUnr»,»r: 

OBUGATION8 
Empranta (VlUtt *1 DévaiUm»aia) 

Tourcoing 1W3, li« »| r  térk», Mt,.., 

laïaitiotmagea

B O U R M E  D E  P A R i S
ou 4 MARS Itot

tURClie Aux BEATIAUX BE LILLB 

LUle, le « Bitr».

ItPtcn

éaDimtas

LAINES 

Marché ft Terme du 4 m«r«

Laines peignées (type unique) 

Itoubals (midi)
b •*}
i 10

b i2l-

SeptembreSapt«
Oetolibre
Novembre. 
Dtioembre. 
Janvier 

. 5 0. Février . 
TourcolDfl (4 b. |)

5 40 
, 8.5 
. l 25 
. & 20
. fi-i-A 
a 605

.eiubrH 
Oclobre 
Novembre. 
Déoemljre. 
Janvier 
Pévrlftr. a

5.05
6.0:- 
4 97S

. » o:
.  ô.« 
a 4.975
. 4 975
. 4.96

trailé

■/O.......
J 0 amort... 

Bsoq dePraoce 
fianqaeder ;l
tvmp a . iooin 
redit Fooeier . 
>édil Lyoauai- 

So«i«ié<Maeraie
m .............
Pjirb.L.Uéd.1

Nord/.i.:;;;;;
Orii..a»........
joa.1 ..........
rraoutlanH^a»

» Hi arlor. 
OmalaotPiru -
«̂a«-............

IUm .u i . i O/. 
UlUL I l/l 

l»poa»i» IMS

Harior»!» l*S/i 
B»af 01 AalnoD 
Baaq. Otiomine

.• 1903 
^adil Inda»t 
u> A««ri»a.. 
.\oui«a. « 0/6 
&(7Pt  ̂[>oiB»n 

i PririUi. 
Hoarroll I 0 6 
Huaiaiaaa.i ro 

I 0/6 IIM 
I 0.  ̂ .aie 
t O.'O Itot. 
Iâa7-iw.'. 
Il.o lt»
I 0/V ItW 
It/U 1 ^  
lOff !8SI 
40 0 1- «

- 1 0/0 im
prwtlBaaaiaa
(■irai-Lili...,.
^arnuraréaa
Vill. .Vtlragihe 
VUI» d'Ami»o1 
VljJ.Bord.»»! 
ViUa ée Lfoa 
uaoq.h) -mt 

10.0

___ IT .
H.K. lits

BUt
Calme» ___

coat u  I Mu. 17 19
Pr«lk. O m ‘S * . 17 to

U n
Coinu»

i PM. .. . M.I. .U  &!•
M .T  m j  4 mal U 
4 màt* il «  4 d«r 41 .

Farines
Colins 

t̂tr 7».
ceeb k»

Alseols
CaioMS

COttt. M . ' 
Proeh. 4iK

DCPei:HE8 UIUMERCIAIÆ8

Parla, 4 mars 19ürt. 
Ls Havre, 10 b. Laines ft tanne. — Marcbé 

ealtne. Vente» UlOO baucs. 
u>vrsat 17:i •», mei 196.10,Joillet Idl.»
Le Havre, 10 heures. — Cotons à terne. •> 

Sosteoue — Veouk 3850 baltes.
. . .  71 f,'3| Septembre 
• , . 71 t/4 Octobre .

Th I 
•

6̂  7/b

a a a *1 •/« JSnTier . a • 6:
..............  70 f*»rter
Le Havre, 10 heures. — Calés ft krms. - Ventes 
000 sacs.

Mars . a • a 4SM|SepUm»re . . 41 U  
Arril a • . a ftsi soi Oolobre . , »
Mal................ U.bot NoTesabre . . 41 5fi
Juia. . a . a 4-fté Oéseai:>*e. . *s « 
Jailiel a • a a 4̂  50 Jaavier • . «I fti 
Aoat . . . .  4».Wi Février 

Le Havre, mkll ~ Cotons disponibles.̂ * Calmes 
> Veote4 belles
Le Havre, mkfi. — Cafés disponibles : Calmes, 
n a vendu 200 sacs Gooaïves de 58 tr. ft 58.25. 
Terme. ~ Inchangé sur la eote de oe matin 
On a vendu 3.0» sacs depuis la vNeèdeote 

déptcbe.

ê â O U R M f l  0 £  U L L E

ÜV 4 MARS 1H6

M1NB9
AIM .........
As4eae......
ASSIS .aaa.i
üiaasf.....
Uruai ........

-(uto*»..

âiîc'
Mmjk,.

OroeevftW

4
9M a

■
t m .. m ..

tM8 . 14M . 
•Ht .. iÊS-: 1

' 4îg--
« 5 : ;  '

' ISi.; tü.

• 'T * ; ; f i '

1 5 S : : üiio
1 ..........

a»« •• ■ëi :
e a*a* ••

. t i iU • ü :;

:  - a ::
ï - '

 ̂ t n
a 41 A . . . t :

•ü '.;

« S : :

H  M Ü * â .

tll

;• ■ *«;; M Ü
m : :

I S s

Jl

M 40
M to

> II7C
> INI 1/4 18M
> im-iiw
> 1/4 •
• i M  ino 
I l'i la»

MItroSIMli» 
1/4 

i 1/1 
t/t IKM 

11/4 IMt 
1/4 I M  

Fonelèrea lt>7 
IISI

‘..ouimaasl̂  187V

•et tae.....

P * .L .^ .'m c : 
noar

M:d joe .....
MidTubtv......
.Nera I a/0 Asc 
SerdlO ONooT 
N rd i i/t OV. 
Orlésas sae....

16^ 
O q m i aas......

• DOÛ̂ . ... 
Pansma (ft loU)
Ther is........
Jiartered..... 

Best aaod ...
Ferreira........
GoldUeids.....
hand Miaea... 
Roblasofl Deep 
Aob fl«oe Goid
Simmer.........
Trsa>vsal iesd 
Viiiage.......

m n
Mc ai
540 H

111 M  
4tl .. 
1« . .

. .

91 U

4. »  5»
.

ikV . .  
481 7i 
4S4 50 
4-(8 .. 
436 .. 
4M . .  
4̂ 4 . .

m  50

110 0 
149 &6 
19 50 
85 .. 

37Ü .. 
78 50

«7 ..

LB8CTCLES I  »TI.ES

OymMmtmm, tm «mivwi
eillltON nBVBMilIRUS 

ellet J A W T G 8  B O t ^ W IH A m S à ü ^  
J.cniE.Co*<tn«:t«ir.}t.rjlttr»»(|*> P»»S

*tCHrI UMt TOVTlt LIS YILLlt

Cours et Conférences
iJNivERsrnt-M; ù i .lf.

Faculté dea Lettres

lewJi 5 mors IKW, à 5 h»ur..s fia «oir; h u, 
laculté des tettrea, B, rue Oauthiei-de-aiduiô ,. 
- Cour» public le M SagnaC ; Lo 
Irançatte depuu |/areitn<>.

***

M Benoit, Indisposé, ne fera pas son aours pu- 
lie du leiu» 5 aiars WOt

ÉiMMt dt Tirât flnstrtcHtn tnffitaln de Lilie

ence an (.*
«H de Lariii

niawnchi: g ma,-» IMM. «artfrence an (.«rc!» 
Ilitaire de Ulle, par M. 1» coluner ' 

du 43' réDlumil d'iiilanlane, sur
M. lacolunel de Lariieiie’.

--- ffllarie, sur : La deniiti
ejpédiHon conlr i Stmor^ au Soudas Ffonça^i

U NION  P H A N Ç A I^ . Cl£ LA  JClINFXSr.

couns DL’ jrtjDi 

AIgMra ! f»rol M. Decry. k.S heur» Uu »i,'.i 
le Fshricy - Flan* (eom MmenUirr! 

Prof Mmr Detmco-lHiteuIrtlIe. l » lieuiat dii ma 
un. rua det Fleur» — Oaurs dUamenli : prol 
• "  ■ iva Gaheliea. t S heure, i  du »«lr. m M
---- Jnonce^ux. — Vaadalia. {Jeûnas
Prol Mme E. Callast. Coujs,eivnielit»ir«, <i a 
tieures )  du aotr; cour» prtiwratiîlre, a S 
rs» du aoir, rue das F.eurs — Mandotise ; fleimef- 
nilaa), coura supenear; Prof, *1 P lAi<Ire à %
' du soir, ruo Fabrtcjr — TtolonceDe : t 

Penant, k « h. i  aeir. tua Folmcj. — Sallt«L 
ixHira supérieur (làwMS jens) M. P. l.a.

, k 7 heure» du soir. nW FSbrloy. — CIssst 
ditaoleurM. P_ l.a<(re. * s tieuref

du soir, jva Fabrirf. - Dessin (jeunes lill« 
omaiaant. boM» al cowpoailiui d*.-.>r«livti : frul. 
Mlle Duval. k 9 heures du nmlin, n>e doi. rieiin̂
- Aeuarells (leune-. filles) : Irot. K m  Duval.1. K 
h. 4 mi mstin, rue d«. Fte-„rs. — Cours de coup,
•• ias» gen»)- W m  i «bkKid, a « h . rae ««, f..* 

ii-taux. — Cours ds Bavaux d« «maliwtwa 
pr^araltwi aw Tra»*«i. PiiNk» H «fc gWrf» 
■nltiTairs) : Prof M B»l*eo4 7 lieuiw Ju .«ur.rai 
des Fl.urs. - &ur« d’AaalaU fleune? lillw' 
pnl. M-e U.ijraval-Wstla. k s h. sulr. tn.if r. ;l 
R>1. -.onceaux Camaoslli» IrMÇal*
«oaulalide Ueunes gensl : Prol. M. Pilil», u s tatu 
re* 1 do foir. rue d»» ftjisfc jirfdox. -- Cour» de 
«r ! Prot M Orolard, k t «eûtes i d-i soir. ac. 
hangar d»a ehaaeaiH». toulwf»ra Ls<|i» 

<j»ami*.d» .WtJrmI>«■i■
■• d* v W .»  i Paal. M Ovdw. * « heures d»
aenle Baggio.

Oraaf* <a fivni 

d» vMIaa ; Prol M Calhinl. t 3 heuraaî;L':̂ i:Sss,TÿL̂
Prol. M. VasI. k t M is* i

me Bowie»
(Prévosl-Iialiiu- 

un quart liu soir
An»oin*^Bra<9eur. rue Bouueoibi.;». - 
da dsaain l'.du*lrlsl r Prol. M. Fsumvjv

tiaux, k I  heun* aa quart da totr, aneltana ma,- 
ria, m  de Beuvla»».

rmnnit ik  sntw
________

av-r 1» aoaaotts ds . 
1» Mmaid» da Brax<l 
aaM. da la Maai 

Baraaat t T k
nta** giaMD

«a  u a a  (I>irM»*a Viffaiw). 
I ■»Mai»>tai optrs.

___________________U B t . — Taaraae Ooa-

M  «■ J r̂
I aaiaa..

.ratié al t l , * »  a * w m ,g e l t * a


